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Maisons-Alfort, le 25 juillet 2008 
 
 
 
 
 

 
LA DIRECTRICE GENERALE 

AVIS 
 

de l’Agence française de sécurité sanitaire des aliments 
sur un projet d'arrêté relatif aux conditions de production et de 

mise sur le marché de lait cru et de la crème crue de bufflonnes, 
de petits ruminants et de solipèdes domestiques destinés à la 

consommation humaine 
 
 
 
1- Rappel de la saisine 
L’arrêté du 6 août 1985 définit les normes d’hygiène et de salubrité auxquelles doit répondre le 
lait cru livré en l’état et destiné à la consommation humaine. Cet arrêté est amené à être révisé. 
L’Afssa a déjà rendu un avis sur les critères microbiologiques exigibles pour le lait cru de bovin 
(5). 

Pour le lait cru et crème crue de petits ruminants, de bufflonnes et des solipèdes domestiques, la 
DGAl sollicite l’avis de l’Afssa sur deux points : 

o les critères microbiologiques ; 
o le statut sanitaire des cheptels de bufflonnes, de petits ruminants et de solipèdes 

domestiques produisant du lait cru et de la crème crue destinés à la consommation 
humaine directe. 

A partir des réponses apportées, la DGAl établira un projet d’arrêté relatif aux conditions de 
production et de mise sur le marché de lait cru et crème crue de petits ruminants, de bufflonnes 
et des solipèdes domestiques. 

Après consultation des CES « Microbiologie » et « Santé animale » réunis respectivement le 15 
janvier, le 6 février et 12 mars 2008, l’Afssa rend l’avis suivant :  
 

2- Contexte de la demande d’avis  

2-1. Contexte réglementaire communautaire 

2-1.1 Directive 92/46/CEE   

Dans cette directive (abrogée), aucun critère microbiologique n’était donné pour le lait cru ou la 
crème crue des petits ruminants, solipèdes ou bufflonnes.  

En revanche, des critères microbiologiques étaient donnés pour le lait cru de chèvre et de brebis 
destiné à la fabrication de produits au lait cru : 

o Teneur en germes à 30°C : 5.104 ufc/ml (moyenne géométrique sur 2 mois) 
o Staphylococcus aureus : m =500 , M=2000 ufc/ml (n=5, c=2) 

 2-1.2 La réglementation du « Paquet hygiène »

Un certain nombre de textes généraux encadrent la production de lait cru et de produits laitiers 
quelle que soit l’espèce animale, en particulier les règlements (CE) n°853/2004 et 854/2004 qui 
précisent entre autres : 

o les exigences sanitaires applicables à la production de lait cru ; 
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o les exigences applicables aux exploitations de production de lait (locaux et équipements, 
traite, collecte, transport, personnel) ; 

o certains critères applicables au lait cru ; 
o les conditions d’inspection des exploitations de production. 

Les exigences sanitaires générales énoncées dans l’annexe III, Section IX, Chapitre I du 
règlement (CE) n°853/2004 incluent : 

o un bon état de santé et une absence de symptôme de maladie contagieuse transmissible 
à  l’homme par le lait ; 

o une absence de signe clinique pouvant traduire une infection génitale, une mammite ou 
une entérite. 

Les exigences sanitaires spécifiques ne concernent que la tuberculose et la brucellose, en 
particulier pour les ruminants (vaches, brebis, chèvres, bufflonnes). 

2-1.3 Le règlement (CE) n°1441/2007 modifiant le règlement (CE) n° 2073/20051

Le règlement (CE) n°2073/2005 concernant les critères microbiologiques applicables aux denrées 
alimentaires, modifié par le règlement (CE) n°1441/2007, ne précise pas de critères 
microbiologiques pour les laits crus destinés à être consommé en l’état. Seul le considérant (14) 
du règlement (CE) n° 2073/2005 fait mention du lait cru destiné à être consommé en l’état. Il y est 
rappelé que l'application d'une norme microbiologique pour Escherichia coli O157 dans le produit 
final n'entraînerait probablement pas de réductions sensibles du risque connexe pour les 
consommateurs. 

 
2-2. Contexte réglementaire français 

L’arrêté du 6 août 1985 précise dans son article 3 que le lait cru livré en l’état doit, pour être 
reconnu propre à la consommation humaine :  

o provenir d’étables titulaires de la patente sanitaire définie par l’arrêté du 3 août 1984 ou 
de la patente vétérinaire et médicale définie par le décret n°65-140 du 12 février 1965, 

o provenir d’étables n’ayant eu aucun cas clinique de fièvre Q depuis au moins un an. 

Cet arrêté concerne le lait cru livré en l’état et destiné à la consommation humaine sans 
distinction d’espèce. La notion de patente sanitaire évoquée dans l’arrêté du 3 août 1984 ne 
s’applique qu’à l’espèce bovine. 

L’arrêté du 6 août 1985 précise que le lait cru doit être exempt de micro-organismes ou toxines 
dangereux pour la santé publique et satisfaire aux critères suivants (tableau extrait de l’annexe I 
de cet arrêté) : 

 

Stade d’application 

Micro- 
organismes 
aérobies à 

30 °C 
par ml 

Coliformes
fécaux par 

ml 

Salmonella 
dans 1 000 ml 

Streptocoques 
Bêta-hémolytiques* 

dans 0,1 ml 

Stabilité à 
l’ébullition 

Acidité 
en g d'acide 
lactique par 

litre 

Au jour de 
conditionnement ** 9.104 102 Absence Absence - - 

A la date limite de 
consommation 3.105 103 Absence Absence Stable Entre 1,4 et 

1,8 

* : sont retenus comme streptocoques bêta hémolytiques ceux appartenant aux groupes A, B, C, G et L de Lancefield. 
** : ou au jour de production (lait cru non conditionné en emballages individuels). 

 

 

 

                                            
1 Règlement (CE) n° 1441/2007 du 5 décembre 2007 (JOUE L 322 du 7 décemnre 2007) du Parlement européen et du Conseil, 
modifiant le règlement (CE) n° 2073/2005 concernant les critères microbiologiques applicables aux denrées alimentaires .  
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3. Méthode d’expertise 

Les sources de données exploitées en vue d'établir cet avis sont les suivantes : 

• Eléments complémentaires à la saisine fournis par la DGAL le 5 octobre 2007 suite à 
une demande d’éclaircissement de l’Afssa ; 

• Projet d’arrêté définissant les conditions de production et de mise sur le marché de 
lait cru et de crème crue de petits ruminants et de solipèdes domestiques destinés à 
la consommation humaine directe ; 

• Décret n°80-313 du 23 avril 1980 pris pour l'application de la loi du 1er août 1905 sur 
la répression des fraudes et falsifications en matière de produits ou de services en ce 
qui concerne les crèmes de lait destinées à la consommation (version consolidée au 
03 avril 1997) ; 

• Arrêtés ministériels du 3 août 1984 et du 6 août 1985 (relatif aux normes d’hygiène et 
de salubrité auxquelles doit répondre le lait cru livré en l’état et destiné à la 
consommation humaine, actualisé le 27/09/2004) ; 

• Arrêté du 13 octobre 1998 fixant les mesures techniques et administratives relatives à 
la prophylaxie collective et à la police sanitaire de la brucellose ovine et caprine ; 

• Arrêté du 15 septembre 2003 fixant les mesures techniques et administratives 
relatives à la prophylaxie collective et à la police sanitaire de la tuberculose des 
bovins et des caprins ; 

• Note de service de la DGAL (n°2007-8151 du 20/06/2007) relative à la gestion du lait 
et des produits laitiers dans des élevages contaminés en Fièvre Q ; 

• Règlements du Parlement européen et du Conseil (n°178/2002, 852/2004 et 
853/2004) ; 

• Règlement (CE) n°2073/2005 concernant les critères microbiologiques applicables 
aux denrées alimentaires modifié par le règlement (CE) n° 1441/2007 du 5 décembre 
2007 ; 

• Des revues scientifiques (confère 6. Références bibliographiques). 
 

 
4. Analyse de l’objet à expertiser suivant la méthode d’expertise décrite 

4-1. Bilan des connaissances sur les dangers potentiellement transmis par le lait cru et la 
crème crue de bufflonnes, de petits ruminants et de solipèdes domestiques 

Les experts ont listé les agents zoonotiques susceptibles d’être retrouvés dans le lait (confère 
Annexes 1 et 2). Pour chaque agent, les experts ont identifié la fréquence estimée chez l’animal 
sur le territoire national, les modalités de sa présence dans le lait (excrétion mammaire ou 
contamination du lait), l’existence de cas humains d’origine animale et enfin des remarques sur 
les manifestations liées à la maladie ou à l’infection chez les animaux. 

4-1.1 Lait cru et crème crue de petits ruminants

La liste des pathogènes zoonotiques susceptibles d’être présents dans le lait cru ou la crème crue 
de petits ruminants est donnée dans l’annexe 1. 

L’importance des différents agents doit être modulée par leur fréquence sur notre territoire et par 
les modalités de contamination du lait (excrétion associée ou non à des signes cliniques locaux 
ou généraux, contamination à partir de la flore présente à la surface des trayons ou par les 
matières fécales) (confère Annexe 1). 

Chez les petits ruminants, Brucella sp., Mycobacterium sp., Listeria monocytogenes, les 
staphylocoques à coagulase positive (SCP) entérotoxinogènes, Salmonella sp. ainsi que le virus 
de l’encéphalite à tiques sont les agents pathogènes les plus souvent impliqués dans les cas de 
toxi-infections alimentaires. Il s’agit majoritairement de produits laitiers d’origine caprine et plus 
particulièrement de fromages à base de lait cru. Il convient de souligner que les cas de 
contamination humaine par les SCP entérotoxinogènes, par L. monocytogenes ou par les 
salmonelles décrits dans la littérature se limitent le plus souvent à la seule identification de la 
bactérie. Ils ne font que très rarement état d’études d’épidémiologie moléculaire, qui sont pourtant 
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seules capables d’établir une relation certaine entre le germe mis en évidence chez l’animal et 
celui identifié chez l’homme. Enfin, un certain nombre de foyers de contamination humaine 
attribués à la consommation de lait cru ont été observés dans des fermes pédagogiques. 
S’agissant essentiellement d’enfants, la possibilité d’une contamination de type main–bouche ne 
peut être totalement exclue. 

Concernant Toxoplasma gondii la contamination humaine par ingestion de lait cru est peu 
probable compte tenu de la faible résistance des tachyzoïtes à l’acidité gastrique.  

L’agent de la fièvre Q (Coxiella burnetii) est largement présent en France chez les petits 
ruminants. La contamination humaine se fait toutefois essentiellement par voie respiratoire, la 
voie digestive à partir de produits laitiers non pasteurisés étant rarement mise en cause (45).  

L’importance d’autres agents zoonotiques est plus difficile à évaluer car il n’existe pas ou peu de 
données sur leur fréquence chez les petits ruminants. C’est le cas pour les Escherichia coli 
producteurs de shiga-toxines (STEC), Streptococcus equi subsp. zooepidemicus, Campylobacter 
jejuni et C. coli. 

4-1.2 Lait cru et crème crue de bufflonnes 

Les informations concernant le lait cru de bufflonne sont très limitées. Les dangers suivants ont 
pu être identifiés : 

• Listeria monocytogenes (12) 
• Staphylococcus aureus (77) 

En l’absence de données bibliographiques, les agents pathogènes zoonotiques susceptibles 
d’être présents dans le lait cru et la crème crue des bufflonnes doivent être considérés comme 
identiques à ceux des bovins.  

4-1.3 Lait cru et crème crue de solipèdes domestiques

La liste des pathogènes zoonotiques susceptibles d’être présents dans le lait cru ou la crème crue 
de solipèdes domestiques est donnée dans l’annexe 2. 

Les cas humains décrits dans cette annexe ne sont pas associés à la présence des agents 
pathogènes dans le lait ou la crème crus de solipèdes domestiques consommés en l’état. Ce 
constat peut probablement s’expliquer par une consommation très limitée de ce type de 
production.  

De même, peu d’informations sont disponibles aussi bien en France qu’à l’étranger sur la 
présence des agents pathogènes zoonotiques dans le lait cru de solipèdes domestiques. Les 
quelques publications (69, 75, 101) concernent des cas de mammite clinique chez la jument.  

Parmi les agents pathogènes identifiés, certaines bactéries, présentes en France, méritent d’être 
prises en considération du fait de leur rôle connu dans des cas de toxi-infection à partir de 
produits laitiers d’autres espèces (13, 19, 61). Ce sont Staphylococcus aureus et Streptococcus 
equi subsp. zooepidemicus. Il faut également souligner que ces bactéries sont retrouvées 
fréquemment chez les solipèdes domestiques en association avec diverses situations cliniques 
(4, 9, 83). 

L’excrétion fécale de certains agents pathogènes zoonotiques a été rapportée chez des chevaux 
en France dans un contexte de portage sain ou d’entérocolite (4, 7, 25, 27, 84, 85, 104) : ce sont 
Salmonella sp, Campylobacter jejuni et Cryptosporidium parvum. Des cas de maladie humaine 
due à ces micro-organismes ont été décrits en relation avec la consommation de produits laitiers 
d’autres espèces (13, 34, 58). 

A la suite d’une contamination d’origine fécale, ces agents pathogènes pourraient être retrouvés 
dans le lait cru et secondairement dans la crème crue des solipèdes domestiques et doivent donc 
être pris en compte. 

La tuberculose et la brucellose semblent être très rares chez les équidés domestiques en France 
(4). 
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4-2. Mesures pour la maîtrise des dangers potentiellement transmis par le lait cru et la 
crème crue de bufflonnes, de petits ruminants et de solipèdes domestiques 

Les exigences réglementaires définissant l’état de santé des animaux collectés ainsi que les 
conditions d’hygiène à appliquer lors de la traite sont en principe à même de limiter de manière 
importante le risque de leur présence dans le lait et la crème crus. 

La très faible quantité de données épidémiologiques précises concernant la présence en France 
d’un certain nombre de zoonoses importantes ne permet malheureusement pas de juger de 
l’opportunité de leur prise en compte dans des textes réglementaires.   

Concernant la tuberculose et la brucellose, il convient de rappeler : 
- de l’extrême rareté de ces deux affections en France chez les solipèdes en relation 

avec une  situation épidémiologique extrêmement favorable de notre pays chez les 
ruminants, sources principales de la contamination des équidés ; 

- chez les ovins, la recommandation figurant dans l’avis de l’Afssa du 14 septembre 
2007 (3) de la mise en place d’une surveillance renforcée des cheptels d’ovins en 
contact avec des cheptels bovins reconnus infectés de tuberculose (comme le prévoit 
déjà pour les caprins l’arrêté ministériel du 15 septembre 2003 fixant les mesures 
techniques et administratives relatives à la prophylaxie collective et à la police 
sanitaire de la tuberculose des bovinés et des caprins) ; 

- du statut officiellement indemne de la France vis-à-vis de la brucellose des petits 
ruminants. 

L’ensemble de ces différents éléments est suffisant pour justifier de l’absence de mise en œuvre 
de mesures particulières pour la tuberculose et la brucellose au niveau des élevages produisant 
du lait cru ou de la crème crue destinés à être consommé en l’état. 

Pour les bactéries excrétées dans le lait (Staphylococcus aureus et Streptococcus equi subsp. 
zooepidemicus chez les équidés et Staphylococcus aureus, Coxiella burnetii, Listeria 
monocytogenes, Salmonella sp. ainsi que l’agent de l’encéphalite à tiques chez les petits 
ruminants), la collecte effectuée sur des animaux ne présentant aucun signe clinique permet de 
limiter fortement  le risque lié à la consommation de lait cru ou de crème crue. Néanmoins, une 
excrétion par des animaux cliniquement sains est possible. Les données épidémiologiques 
disponibles sur la fréquence de cette situation sont malheureusement très limitées, mais semblent 
indiquer un niveau très faible.  

Pour les micro-organismes susceptibles de contaminer le lait (Salmonella sp., Listeria 
monocytogenes, Campylobacter  jejuni, Cryptosporidium parvum, …) le respect de bonnes 
conditions d’hygiène de la traite (28) et de la collecte et le respect de la chaîne du froid sont en 
mesure de prévenir leur présence et leur prolifération dans le lait cru et la crème crue. 

L’utilisation de critères microbiologiques (de sécurité ou indicateurs de la maîtrise de l’hygiène) 
sont également des alternatives pour la maîtrise de ces dangers. 

 
4-3. Proposition de critères microbiologiques pour le lait et la crème crue de bufflonnes, de 
petits ruminants et de solipèdes domestiques 

4-3.1 Critères d’hygiène des procédés 

L’avis de l’Afssa sur les critères microbiologiques exigibles pour le lait cru de bovin (5) indique 
que la flore aérobie cultivant à 30°C est un bon indicateur du niveau général d’hygiène. Cet avis 
indique également que le critère microbiologique E. coli possédant une glucuronidase croissant à 
44°C représente un meilleur indicateur de contamination fécale que les coliformes 
thermotolérants croissant à 44°C et les entérobactéries croissant à 30°C.  

Les critères d’hygiène des procédés proposés pour le lait cru de bovin sont également pertinents 
pour les laits crus et crèmes crues des de bufflonnes, de petits ruminants et de solipèdes 
domestiques.  

Pour ce dernier critère, il faudrait pour le moins prendre en compte le critère fixé par le règlement 
(CE) n°853/2004, pour le lait provenant d’espèces autres que les vaches destiné à la fabrication 
de produits fabriqués avec du lait cru, soit 500 000 ufc/ml (moyenne géométrique sur deux mois, 
avec deux prélèvements par mois). Cependant il n’existe pas ou peu de données disponibles en 



 

LE DIRECTEUR GÉNÉRAL 

2 3 ,  a v e n u e  d u  
Généra l  de Gau l le  
B P  1 9 ,  9 4 7 0 1  
Maisons-Alfort cedex 
Tel 01 49 77 13 50 
Fax 01 49 77 90 05 
w w . a f s s a . f r  
 
R E P U B L I Q U E  
F R A N Ç A I S E  

Maisons-Alfort, le 

Afssa – Saisine n° 2007-SA-0160 

6 / 12 

France sur la qualité microbiologique des laits crus et crèmes crues des espèces concernées par 
cette saisine. Les informations concernant la France se limitent à ceci : les germes totaux et les 
coliformes dans le lait de brebis en 2004 (103), et la flore totale, S. aureus et E. coli du lait de 
chèvre en 1993 (37). 

Les valeurs pour ces deux critères restent donc à déterminer par une enquête. Ces valeurs 
pourront être différentes en fonction des espèces. 

4-3.2 Critères de sécurité 

Il existe un manque d’information quantitative de la présence de pathogènes dans le lait cru et la 
crème crue (partie 4-1.). Cependant, l’application de critères pour Listeria monocytogenes et 
Salmonella semble pertinente pour ces produits. 

• Listeria monocytogenes 

Le règlement (CE) n°2073/2005 modifié fixe que les aliments dont la durée de conservation est 
inférieure à cinq jours sont automatiquement rattachés à la catégorie  des « denrées alimentaires 
prêtes à être consommées ne permettant pas le développement de L. monocytogenes autres que 
celles destinées aux nourrissons ou à des fins médicales spéciales » (catégorie 1.3). Pour ces 
aliments, le critère microbiologique européen est le suivant : n=5, c=0 et m=100 ufc/g. 
Dans la mesure où la durée limite de consommation du lait cru et de la crème crue est fixée à 
moins de cinq jours, il est suggéré d’appliquer le critère microbiologique 1.3 du règlement (CE) n° 
2073/2005 modifié. 

• Salmonella 

Pour les fromages, beurres et crèmes fabriqués à partir de lait cru ou de lait traité à une 
température inférieure à celle de la pasteurisation, le règlement (CE) n°2073/2005 modifié prévoit 
un critère de sécurité des aliments (critère 1.11 – Absence dans 25 g de Salmonella, n= 5 et c=0). 
Le règlement prévoit cependant que le critère ne s’applique pas lorsque le fabricant peut 
démontrer, à la satisfaction de l’autorité compétente, que le procédé assure qu’il n’y a pas de 
contamination par les salmonelles.  

Il est suggéré d’appliquer le critère microbiologique 1.11 du règlement (CE) n° 2073/2005 modifié. 

 
5. Conclusions et recommandations 

5-1. Conclusions et recommandations au regard de l’analyse qualitative du risque 

Comme présenté ci-dessus (partie 4-2.), pour la tuberculose et la brucellose, la mise en place de 
mesures particulières complémentaires du dispositif général n’est pas nécessaire pour les 
élevages produisant du lait et de la crème destinés à être consommés crus. De plus, en ce qui 
concerne les bactéries susceptibles d’être excrétées dans le lait, la collecte sur des animaux ne 
présentant pas de signes cliniques permet de limiter le risque de leur présence dans le lait. Enfin, 
pour les micro-organismes susceptibles de contaminer le lait, le respect de bonnes conditions 
d’hygiène de la traite, de la collecte et de la chaîne du froid est en mesure de prévenir leur 
présence et leur prolifération dans le lait cru et la crème crue. 

Les critères microbiologiques proposés2 ci-dessous sont également des alternatives pour la 
maîtrise des différents dangers. 

Toutefois, compte-tenu de l’absence de traitements assainissants de ces produits, l’étiquetage 
particulier devrait permettre d’informer les populations à risque2.  

 
5-2. Recommandations sur les critères microbiologiques  

Il est suggéré de retenir les critères microbiologiques figurant dans les deux tableaux ci-dessous. 
La détermination des valeurs appropriées de m et M pour E. coli et la valeur de la moyenne 

                                            
2 comme préconisé pour le lait cru de bovin destiné à être consommé en l’état - Avis de l’Agence française de sécurité 
sanitaire des aliments relatif aux critères microbiologiques pour le lait cru de bovin livré en l’état et destiné à la 
consommation humaine (5). 
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géométrique variable pour le critère micro-organismes aérobies cultivant à 30°C demandera la 
réalisation d’enquêtes. 
 

Tableau 1. Critères de sécurité 
Plan 

d’échantillonnage Micro-organisme 
n c 

Limite Méthode d’analyse 
de référence Stade d’application du critère 

Listeria 
monocytogenes 5 0 100 ufc/ml NF/EN/ISO 11290-2 

Produit mis sur le marché 
pendant sa durée de 

conservation 

Salmonella 5 0 Absence 
dans 25 ml NF/EN/ISO 6579 

Produit mis sur le marché 
pendant sa durée de 

conservation 

Tableau 2. Critères d’hygiène de procédé 
Plan 

d’échantillonnage Limites 
Micro-

organisme n c m M 

Méthode 
d’analyse 

de 
référence 

 

Stade 
d’application du 

critère 

Action en cas 
de résultat 

insatisfaisant 

Escherichia 
coli 5 2 à 

déterminer 
à 

déterminer 

NF/ISO 
16649-1 ou 

2 

Au jour de 
conditionnement 

Amélioration de 
l’hygiène de 
production 

Micro-
organismes 
aérobies 
cultivant à 
30°C 

à déterminer 
Moyenne géométrique variable constatée sur une 

période de deux mois, avec au moins deux 
prélèvements par mois 

NF/EN/ISO 
4833

Au jour de 
conditionnement 

Amélioration de 
l’hygiène de 
production 
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Annexe 1 : Liste des agents pathogènes zoonotiques susceptibles d’être présents dans le 
lait cru ou la crème crue provenant de petits ruminants 

Agent pathogène 
Fréquence 

chez 
l’animal  

Excrétion 
mammaire 

Contamination du 
lait d'origine 

animale  
Cas 

humains Remarques  Références 

Cryptosporidium parvum +++   P (F)  P Cryptosporidiose fréquente chez les 
agneaux et chevreaux 

62, 96 
 

Toxoplasma gondii +++ P  P (F, chat) D ** Toxoplasmose animale assez répandue 
en France  2, 41, 91, 95, 100 

Coxiella burnetii (Fièvre Q) ++ D (Cp ++, 
 Ov +/-) P (G, F)  D  Contamination humaine plus fréquente par 

voie aérienne  
45, 89, 97 

 

16, 22, 29, 32, 37, 
57, 60, 66, 72, 74, 

79, 93, 105 
Staphylocoques coagulase 
positive (SCP) * ++ D (M)  D (C) D 

Fréquence plus élevée de staphylocoques 
entérotoxinogènes chez petits ruminants  

par rapport aux bovins  

Listeria monocytogenes ++ D   P (F, G)  D 
Excrétion mammaire sans signe clinique  
plus fréquente chez ovins que chez  les 

caprins 

32, 37, 46, 60, 66, 
74, 97 

 
32, 33, 43, 60, 66, 

74, 97 Salmonella sp. + D (MG) P (F,G) D Contamination du lait principalement lors 
de maladie générale  

Mycobactéries des groupes 
tuberculosis ou avium et autres 
mycobactéries opportunistes 

+ D (M)  P (F, G) D  1, 97 

Encéphalite à tiques ± D  D Quelques cas humains signalés en Alsace 
et en Savoie (source indéterminée) 59, 63, 65 

Agent de la BSE 1 cas décrit 
(Cp) P  P 

Infectiosité du lait chez les petits 
ruminants considérée comme potentielle 

en raison des types cellulaires  
naturellement présents dans le lait des 

chèvres   

39, 40 

Streptococcus agalactiae 0 D (M)   P Cas de contamination humaine décrits 
avec lait cru de bovin  1 

Brucella sp. 0 D (M) P (G) D Gravité particulière de l’infection humaine 
à B. melitensis (Fièvre de Malte) 

1, 37, 60, 66, 73 
97 

Campylobacter jejuni et C. coli ?  P (F, G) D (rare)  52, 97 

E. coli toxinogènes (STEC) ?  P (F)  D (rare) 
Portage fécal semble plus fréquent chez 
les petits rum. que chez les  bovins mais 
prévalence très variable selon les pays  

6, 8, 17, 23, 32, 
35, 66, 74, 79 

Streptococcus equi subsp. 
zooepidemicus ? D(M) P (G, Cp) D (rare)  44, 61, 64, 66, 71 

Yersinia enterocolitica ?  P (F) P 

Yersinia pseudotuberculosis ? D (Cp)  P 

Souches isolées chez les petits ruminants 
différentes de celles isolées  chez 

l'Homme 
10, 54, 66, 97 

Leptospira interrogans  
sensu lato ? P (MG)   P 

La présence dans le lait est observable au 
cours du développement d'une 

leptospirose clinique 
97 

MG = maladie générale               M = mammite P = potentielle        D = décrite 
F = fécale,          G = génitale,     C = cutanée Cp : Caprins          Ov = Ovin 
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* Les SCP sont fréquemment mis en évidence chez les petits ruminants. Toutefois, les rares données  épidémiologiques françaises indiquent une 
présence très faible d’entérotoxines staphylococciques dans les laits de tank d’origine caprine (1,3%) (74). 
** La contamination humaine par ingestion de lait est peu probable compte tenu de la faible résistance des tachyzoïtes à l’acidité gastrique. 
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Annexe 2 : Liste des agents pathogènes zoonotiques susceptibles d’être présents dans le 
lait cru ou la crème crue provenant de solipèdes domestiques 

 

Agent pathogène 
Fréquence 

chez l’animal 
en France 

Excrétion 
mammaire

Contamination du 
lait d'origine 

animale  

 Cas 
humains 
décrits  

Remarques Références 

Streptococcus equi subsp. 
zooepidemicus ++++ D (M) - 

P(MG)      P (N,C) D  9, 20, 36, 69, 
83, 101 

Clostridium perfringens ++   P (F) cv   Excrétion fécale (animaux 
sains ou entérocolite) 

80, 85, 98, 
102, 106 

Staphylocoques coagulase 
positive (SCP) * ++ D (M) - P 

(MG)       P ( C )    69, 92, 101 

Leptospira interrogans sensu 
lato ++ P (MG)      

Présence dans le lait 
observable au cours du 
développement d'une 
leptospirose clinique 

14, 49, 50 

Cryptosporidium parvum ++   P (F) cv D 
Excrétion d'ookystes 

(chevaux sains ou 
diarrhéiques) 

25, 48, 70, 80, 
85 

Listeria monocytogenes + P (MG) cv P (F) cv   

Rares cas de maladie 
générale chez des adultes –

principalement excrétion 
fécale 

47, 90 

Campylobacter jejuni et C. coli +   P (F) cv   Excrétion fécale associée à 
entérocolite 

7, 27, 56, 85, 
104 

Yersinia enterocolitica +  P (F)  Excrétion fécale (surtout 
poulains) 31, 80, 85 

Salmonella  + P (MG) P (F) D 
Maladie générale - excrétion 

fécale (animaux sains ou 
entérocolite) 

11, 15, 78, 82, 
84, 87, 94 

Mycobactéries du groupe 
tuberculosis, du groupe avium 
et autres mycobactéries 
opportunistes 

± P (MG)  P (F,G)   Infection générale ou locale, 
entérite granulomateuse 

18, 21, 24, 26, 
38, 76, 99 

Streptococcus agalactiae ± D (M) cv      69 

E. coli STEC ?  P (F) cv  Excrétion fécale rarement 
rapportée 53, 82 

Brucella abortus, melitensis ou 
suis 0 P (MG)  P (G,C)   

Maladie générale rare - 
bursite, synovite, ostéo-
arthrite et avortement 

30, 51, 55, 67, 
68, 81, 86, 88

MG = maladie générale               M = mammite          G = génitale,                  C = cutanée                    N = nasale 
F = fécale                                 Cv = cheval             P = potentiel                  D = décrit 

 
* Les SCP sont fréquemment mis en évidence chez le solipèdes. Toutefois, aucune donnée épidémiologique précise n’est disponible sur leur 
caractère entérotoxinogène et donc sur leur capacité à déclencher chez l’homme une toxi-infection alimentaire. 
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